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La nature a horreur du vide... et la ville?

a ville
postindustrielle conserve sur son territoire

des établissements d'activités
(usines, fabriques etc) devenus obsolètes

ou inadéquats par leur structure
ou par leur manque d'adaptabilité à
de nouvelles exigences d'exploitation.

Ces anciens ateliers deviennent
ainsi des corps morts, inutilisés mais
pourtant toujours solidement ancrés
dans le tissu urbain. L'activité à

laquelle ils appartiennent s'est en effet
éteinte ou, plus souvent, s'est tout
simplement déplacée dans un lieu
plus propice.

LES ANCIENS ABATTOIRS DE
SION

L'histoire des anciens abattoirs de
Sion, récemment promus «Industrie
47», illustre bien cette problématique
de la ville.
A l'époque de leur construction, une
série de critères prévaut dont celui lié
à la modification des techniques
d'abattage et de production de la
viande n'est pas seul déterminant. La
localisation adéquate est tout aussi
importante...pour assurer la facilité et la
sécurité du travail, il est nécessaire que les
abattoirs soient construits au voisinage
d'une gare ou autant que possible reliés à

une ligne de chemin defer par une voie de

raccordement, pour que les bestiaux
n'aient pas à circuler dans la ville et
soient plus rapidement amenés dans
l'établissement.

La Municipalité ouvre en 1928 un
concours d'idées suisse pour la construction

d'un nouvel abattoir... Le programme
mentionne que l'établissement aura un
caractère approprié à sa destination; la

plus grande simplicité est recommandée;
au point de vue de l'esthétique, les concurrents

devront rechercher l'effet d'ensemble
de l'établissement, sans sacrifier les
dispositions utilitaires, pratiques et
hygiéniques qui doivent primer...
(Finalement) Les nouveaux abattoirs
sont construits, en 1931. Les plans sont
signés Alphonse de Kalbermatten. "

ÇA PEUT TOUJOURS SERVIR

En 1996, une autre décision est prise,
celle de cesser l'abattage. Celui-ci
n'est pas encore définitivement arrêté
que des regards se portent déjà sur ces

L'alternative posée à leur sujet réside
alors dans le fait de savoir si l'on doit
les raser, pour rebâtir autre chose à

leur place, ou si l'on peut les réintégrer.

Dans le premier cas, la question
du «quoi» et du «comment» se pose.
Dans le second, en terme de réhabilitation,

c'est une autre question qui
interroge l'urbaniste, celle de vérifier si
ces lieux ainsi reconvertis et tant bien
que mal reliés les uns aux autres sont
en mesure de reconstruire la
substance de la ville.

A ce titre, cette question intéresse
l'habitat, au sens extensif du terme. Car
encore assez nombreuses sont aujourd'hui

les friches industrielles ou
artisanales qui jalonnent la ville en
bordure immédiate de son centre, c'est-à-
dire entre celui-ci et les nouveaux
quartiers périphériques. Or la réinsertion

urbanistique de ces friches touche
l'habitat, parce que, si l'on néglige les
prolongements urbains ou les abords
de celui-ci, on ne fait que de le négliger

lui aussi.

Vue de la ville vers 1960, avec les abattoirs, en bas à droite sur l'image
(Photo Archives municipales, Sion)
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Dans l'atelier du bois. Les acteurs principaux, de gauche à droite, de vaut, Yves Ecoeur, resp. OSEO, Gérard Mittaz, resp. du site; derrière, Christophe Mariétoz, emplois

temporaires, Pierr-André Milhit, atelier jouets, Christiane Nicchini, coord, des travaux. (Photo Robert Hofer, Sion)

bâtiments. L'OSEO 2) commence à y
développer des semestres de motivation

pour jeunes chômeurs.

En fait, le premier semestre de
motivation s'est organisé sur l'objet lui-
même. Les jeunes, engagés dans
l'action, ont en effet amorcé la réhabilitation

des locaux par des travaux assez
lourds, tels le nettoyage général et le
démontage des installations
existantes. Dans l'enthousiasme, peut-on
souligner, car la démarche est participative.

Il faut aussi relever que, basée sur des

expériences analogues dans d'autres
villes, l'opération est bien menée par
les responsables. La méthode prospective

par rapport à l'affectation des
locaux a conduit à rechercher des activités

variées pour les semestres: bois,
métal, radios, jouets etc.

En conclusion, l'on peut certes constater

qu'il ne s'agit pas d'une démarche
architecturale, au sens prestigieux,
voire même professionnel du terme.
Mais l'ambition réside ici beaucoup

plus dans le simple fait de motiver des

jeunes au chômage, en leur fournissant

un cadre de travail original, tout
en n'abandonnant pas ainsi un bojet
inutile dans la ville. Finalement,
l'habitat c'est aussi cela.

Charles-André Meyer
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La qualité de la ville et partant celle de son element constitutif cle base, le logement, impliquent donc que toutes les conditions

de bien être soient remplies Or. a ce titre une friche à l'intérieur de la ville constitue un très sérieux handicap au
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1] Patrice Tschopp in »Sion, la part du feu», collectif d'auteur, Musées cantonaux et Archives municipales, Sion, 1988

2] Oeuvre Suisse d'Entraide Ouvrière, organisme fondé en 1936 et actuellement financé par l'Etat fédéral (OFIAMT) et cantonal.
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